	Rivières avec berges vaseuses avec végétation du Chenopodion rubri p.p. et du Bidention p.p.
	3270

	

	Habitat d’intérêt communautaire

	

	Typologie
	Code
	Libellé 

	EUR25 (habitat générique)
	3270
	Rivières avec berges vaseuses avec végétation du Chenopodion rubri p.p. et du Bidention p.p.

	Cahiers d’habitats 

(habitat élémentaire)
	3270-1
	Bidention des rivières et Chenopodion rubri (hors Loire)

	CORINE biotope
	24.52
	Groupements euro-sibériens annuels des vases fluviatiles

	

	DIAGNOSTIC SYNTHÉTIQUE

	Résumé de la fiche en quelques lignes, mettant en avant les points importants à retenir.
	Illustration Photo ou dessin illustrant l’habitat.



	

	DESCRIPTION DE L’HABITAT

	Description et caractéristiques générales

Berges vaseuses des rivières des étages planitiaire à submontagnard, avec végétation annuelle pionnière nitrophile des alliances du Chenopodion rubri p.p. et du Bidention p.p. Au printemps et au début de l’été, les stations correspondantes se présentent sous forme de bancs vaseux encore dépourvus de végétation (développement tardif au cours de l’année). 
Ces communautés sont installées sur des sols périodiquement inondés, alluviaux, enrichis en azote et se rencontrent en bordure de bras morts ou de cours d’eau sur des alluvions limoneuses, sableuses ou argileuses (et donc pas uniquement vaseuses). En période d’exondation, le substrat reste imbibé d’eau, tout au moins lors de la germination des espèces caractéristiques de l’habitat.

	Répartition géographique

Cet habitat est largement répandu dans les domaines atlantique et continental aux étages collinéen et montagnard.
En PACA, sa présence reste à préciser : 

· Dans les Alpes, présence sous des formes le plus souvent appauvries dans les Alpes-de-Haute-Provence et les Hautes-Alpes.

· Dans le domaine méditerranéen, cet habitat s'observe essentiellement à l'étage planitiaire sur des cours d'eau à régime médio-européen (Rhône, Durance, Sorgue en particulier). Il peut aussi exister ponctuellement sur d'autres cours d'eau, mais il y est beaucoup moins typique.


	Caractéristiques stationnelles et variabilité sur le site

Altitude, pente, exposition, situation topographique, substrat, sol, humidité, recouvrement du sol … à préciser pour chaque faciès si forte variabilité intra-site.



	Physionomie et structure sur le site

Physionomie, espèce(s) dominante(s), éventuellement milieux associés.



	Espèces « indicatrices » de l’habitat

	Bident triparti

Bident feuillu

Renouée à feuilles de patience

Renouée douce

Renouée poivre-d’eau

Arroche couchée
Chénopode rouge

Lampourde d’Italie

Arroche étalée
Amarante blanc
Amarante réfléchi

Amarante hybride
	Bidens tripartita

Bidens frondosa

Polygonum lapathifolium

Polygonum mite

Polygonum hydropiper

Atriplex prostrata 

Chenopodium rubrum

Xanthium italicum

Atriplex patula
Amaranthus albus
Amaranthus retroflexus

Amaranthus hybridus

	
	

	Correspondances phytosociologiques simplifiées

	Végétation pionnière annuelle et hygrophile des sols enrichis en azote, s’asséchant l’été

	Classe :


	Bidentetea tripartitae

	· Ordre :


	Bidentetalia tripartitae

	Communautés des sols limoneux et parfois argileux

	· Alliance :
	Bidention tripartitae
Chenopodion rubri

	

	ETAT DE L’HABITAT SUR LE SITE

	Distribution détaillée sur le site

Localisation et surface totale sur le site (périmètres Natura 2000 + zone d’étude si différents).

Représentativité

Caractère plus ou moins prépondérant de l’habitat dans le site à la fois sur le plan de la qualité et de la quantité (surface couverte). Il s’agit donc de commenter l’importance de l’habitat dans l’argumentation Natura 2000 du site (cf. notice FSD).



	Valeur écologique et biologique

Défini à partir de la valeur intrinsèque de l’habitat (rareté, répartition, aspects fonctionnels de l’écosystème) et de la présence d’espèces à forte valeur patrimoniale (ex : boisements de pins sylvestres = habitat non patrimonial dans le cas général, mais pouvant être patrimonial si présence du papillon Isabelle de France) ou d’une forte concentration d’espèces dans cet habitat (ex : zones humides).

Dans la mesure du possible, on cherche à lister les espèces patrimoniales végétales et/ou animales présentes sur le site et pour lesquelles cet habitat est particulièrement important.



	Etat de conservation

Commenter l’état de conservation de l’habitat sur le site, en reprenant les rubriques suivantes :

 Degré de conservation de la structure, 

 Degré de conservation des fonctions, 

 Possibilités de restauration.



	Habitats associés ou en contact

· Groupements aquatiques des bras morts (UE 3150).

· Roselières (Cor. 53.1), prairies à Laîches (Cor. 53.2).
· Végétations pionnières herbacées sur galets et sur sables torrentiels (UE 3250).
· Prairies inondables fauchées (UE 6510).

· Prairies à hautes herbes des lisières et de territoires où les actions anthropiques ont cessé (UE 6430).
· Saulaies pionnières (UE 3280).
· Forêts alluviales (UE 92A0).



	Dynamique de la végétation 

Evolution régressive ou progressive, lente ou rapide. Facteurs de cette dynamique. Dynamique spontanée ou liée à la gestion.



	Facteurs favorables/défavorables

On observe un appauvrissement ou une disparition de l’habitat lié à la régularisation artificielle du niveau de l’eau. Il en est de même en cas d’empierrement des rives ou de tous travaux conduisant à une réduction du champ d’inondation. C’est également le cas des curages réduisant les zones favorables à la colonisation de ces milieux. 
Les stations de ce type d’habitat peuvent être envahies par des espèces exotiques qui remettent en cause sa pérennité (notamment les Jussies, Ludwigia peploides et Ludwigia grandiflora). 


	Potentialités intrinsèques de production économique

Aucune.


	

	GESTION DE L’HABITAT SUR LE SITE

	Objectifs de conservation et de gestion de l’habitat

Etats à privilégier et objectifs identifiés pour cet habitat, tels que décrits par ailleurs dans le DOCOB. 



	Recommandations générales

Veiller aux travaux effectués sur le cours longitudinal du cours d’eau : protection de l’hydrosystème, de sa dynamique, de son environnement alluvial.

Sinon aucune intervention n’est à envisager, hormis la lutte générale qui devrait s’organiser vis-à-vis des pestes végétales (espèces exotiques envahissantes).


	Mesures spécifiques de conservation ou de gestion préconisées

Liste des mesures envisagées pour cet habitat, telles que décrites par ailleurs dans le DOCOB. Indiquer si possible le chiffrage financier associé à chaque mesure ou action.

Mesures de nature contractuelle 

Mesures de nature réglementaire

Autres (aménagements, travaux de restauration ou d’entretien, acquisitions foncières)



	Indicateurs de suivi

A préciser.


	Principaux acteurs concernés



	

	ANNEXES

	Bibliographie



	Carte

Le cas échéant, renvoi vers la carte caractérisant la présence actuelle de l’habitat sur le site.



	Relevés phytosociologiques

Renvoi vers le document contenant les résultats exhaustifs (description du relevé et listes d’espèces avec coefficient d’abondance dominance) des relevés phytosociologiques réalisés pour caractériser cet habitat.




